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Après cette longue lecture de l’Evangile, même si nous ne sommes sans doute pas 

disposés à écouter encore une intervention, je vous invite pourtant à consacrer quelques 

petites minutes pour que ce récit de la Passion de Jésus ne reste pas sans effet dans 

notre cœur et notre vie. 

Pour cela j’attire seulement votre attention sur 3 personnages du récit qui sont peut-être 

passés inaperçus.  

- La femme qui verse du parfum sur la tête de Jésus 

- Le jeune homme qui s’enfuit tout nu 

- Le centurion romain qui assiste à la mort de Jésus 

• D’abord que signifie le geste étonnant de cette femme qui verse une sorte de baume 

de grande valeur sur Jésus ? Je suis sûr que nous pensons comme ceux qui la 

critiquent en disant que c’est du gaspillage et qu’on aurait pu utiliser cet argent au 

service des pauvres. Pourtant Jésus lui donne raison …. A cause du sens qu’elle donne 

à ce geste. C’est comme si elle embaumait à l’avance son corps, comme on le faisait à 

cette époque pour les morts. Ce geste évoque à l’avance ce qui va arriver à Jésus … 

Comme ce parfum qui, apparemment, ne sert à rien, la mort de Jésus va t’elle elle 

aussi ne servir à rien ? Va t’elle être du gaspillage ? Faire comprendre à Jésus qu’on 

veut l’accompagner jusque là, n’est-ce pas nous mettre dans la même attitude que lui, 

en nous mettant nous aussi au service des autres, des pauvres ? Et cela nous est 

toujours possible. Mais nous avons d’abord à nous mettre en communion avec lui. Il y 

a un temps pour chaque chose ! 

• Par rapport au jeune homme qui suivait Jésus et qui s’enfuit, tout nu, au moment où 

on l’arrête …. On ne sait pas qui c’est. Mais ne sommes-nous pas un peu comme lui. 

On se sent réduit à rien, dépouillé de tout, quand on voit que les forces de mort ont 

l’air de triompher même de Jésus lui-même. Ca pourrait être désespérant !... Mais 

certains pensent que, dans ce même Evangile, c’est ce même jeune homme qu’on 

retrouve, vêtu de lumière, le matin de Pâques, près du tombeau vide de Jésus 

ressuscité. 

• Et enfin le Centurion romain qui assiste à la mort de Jésus… Alors que le grand prêtre 

juif et les notables se débarrassaient de Jésus en le tuant parce qu’il se prétend Fils de 

Dieu, lui, cet officier de l’armée d’occupation, ce païen, est le premier de tous à 

proclamer sa Foi en Jésus Fils de Dieu, et ne craint pas de le dire autour de lui. Qu’un 

païen le reconnaisse et le proclame… C’est la grande espérance que la mort de Jésus 

ouvre pour toute notre humanité. 

Ces trois personnages nous donnent à réfléchir sur le sens que peut avoir pour nous 

la Passion de Jésus.     Pierre Giron  


